
Depuis le début du développement de l’horlo-
gerie suisse dans les montagnes jurassiennes 
vers les années 1700, cette région n’a cessé 
de se développer autour d’un savoir-faire 
centenaire dans la microtechnique.  
 

Dès les années 1880, le besoin d’automatisation de la 

production se développe et voit notamment l’émer-

gence de l’industrie des machines-outils, des périphé-

riques et de l’outillage: c’est la naissance à Moutier du tour 

automatique à poupée mobile, réputé dans le monde entier 

sous le label «Swiss Type Automatic Lathe». Cette première 

machine qui va révolutionner toute la vie industrielle de la 

région est présentée à l’Exposition universelle de Genève en 

1886 et la production en série commence cette même année. 

 

UN SAVOIR-FAIRE CENTENAIRE… 
C’est ainsi que tout un écosystème voit le jour, se développe pro-

gressivement et se renforce autour de certaines notions clés que 

sont la précision, la qualité, la minutie et l’amour du travail bien 

fait. Il n’est pas rare que l’on entende dire que les habitants de 

cette région «ont le micron au bout des doigts»… et c’est tou-

jours vrai aujourd’hui. Dans les années quarante, Moutier abrite 

onze entreprises de décolletage avec Tornos, Bechler et Peter-

mann, les trois constructeurs de tours automatiques qui vont 

contribuer à faire rayonner cette image sur toute la planète. 

 

…TOURNÉ VERS L’AVENIR 
Depuis bientôt cent cinquante ans ans, les PME industrielles 

de ce coin de pays innovent en permanence pour leurs clients, 

ce qui fait d’elles les meilleures candidates à la mise en place 

de la numérisation intégrale de l’entreprise. Des milliers de 

personnes au sein de centaines d’entreprises de l’Arc jurassien 

des microtechniques travaillent à développer des solutions 

d’avenir pour toujours satisfaire au mieux leurs clients. Sou-

vent, ce sont de très petites entreprises qui ne disposent pas 

de service marketing ni de vraie force de commercialisation. 

C’est pour leur permettre de se présenter au mieux que le 

SIAMS existe: une bonne raison de le visiter. 

 

REMERCIEMENTS AUX DONATEURS ET ACTIONNAIRES 
À l’ère moderne, les entreprises disposent avec le SIAMS d’un 

puissant outil de communication, de présentation et de vente. 

En 1989, la première édition prend place à la patinoire puis le 
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village de tentes se développe pour abriter toujours plus d’ex-

posants. C’est en 2008 que le SIAMS est organisé pour la pre-

mière fois au Forum de l’Arc. Pour rendre cette évolution pos-

sible, la Fondation FAJI réunit des industriels et des institutions 

de la région qui permettent ainsi de financer l’achat et la 

construction du bâtiment. En 2018, FAJI décide de racheter 

le bâtiment et est à nouveau soutenue par les industriels de 

la région qui veulent pérenniser cette incroyable vitrine qu’est 

le SIAMS. Le conseil de Fondation et le conseil d’administration 

de FAJI SA tiennent ici à remercier publiquement les entre-

prises et les institutions participantes. C’est grâce à elles qu’en 

2007 le SIAMS a survécu et a pu déménager au Forum de l’Arc 

et c’est grâce à elles que FAJI a pu racheter le bâtiment en 

2018 et ainsi assurer l’avenir du SIAMS. Merci à elles. 

 

UN SALON SANS SURENCHÈRE 
À l’origine, le SIAMS est né pour permettre aux acteurs de 

l’Arc jurassien des microtechniques de mieux se connaître 

et de «faire des affaires ensemble dans une atmosphère sym-

pathique». Si cette spécificité est restée, la manifestation 

s’est aussi très largement ouverte au monde, mais tout en 

gardant à l’idée de permettre aux entreprises de se présenter 

de manière simple et efficace. «De nombreuses petites entre-

prises n’exposent qu’au SIAMS tous les deux ans», explique 

Laurence Roy, la responsable clientèle. La région regorge de 

spécialistes en microtechnique et le SIAMS en est leur vitrine: 

une autre bonne raison de le visiter. 

 

SPÉCIALISÉ MAIS COUVRANT L’ENSEMBLE  
DE LA CHAÎNE DE VALEURS 
Berceau de l’horlogerie, de la microtechnique et de la machine-

outil de précision, la Suisse et notamment les régions des mon-

tagnes jurassiennes ont vu naître bon nombre d’innovations 

qui permettent à la Suisse de briller loin à la ronde. Ces nou-

veautés ont pris place dans les domaines de l’usinage, des 

machines, de l’outillage, des périphériques, des solutions logi-

cielles, des composants, de l’automation ou de l’assemblage… 

et c’est justement le point de focalisation de SIAMS. Gageons 

que l’édition 2020 dévoilera à nouveau son lot de nouveautés 

(on nous annonce par exemple une nouvelle catégorie de 

machines transfert ou les premières micro-usines): encore une 

bonne raison de le visiter! 

 

À L’ÉCOUTE DES EXPOSANTS 
Pour faire de SIAMS cette manifestation si particulière, les 

organisateurs ne dévient pas de leur ligne de conduite qui les 

pousse sans cesse à développer de nouvelles idées pour per-

mettre à leurs exposants de se présenter au mieux, durant la 

manifestation et tout au long de l’année, notamment grâce au 

portail d’informations microtechniques. Lors des séances d’in-

formation de début janvier 2020 auxquelles une cinquantaine 

d’entreprises ont participé, les organisateurs ont eu l’oppor-

tunité de présenter les nouveautés et de discuter avec les par-

ticipants sur la manière de faire de SIAMS le «meilleur des 

salons». Cette année, les exposants ont notamment la possi-

bilité d’afficher leur message-clé lié à SIAMS sur leur page sur 

le site. Ce message-clé peut également être utilisé pour générer 

automatiquement des affiches personnalisées. «Ce sont des 

petites choses, mais additionnées les unes aux autres, elles ren-

forcent l’impact et l’efficacité de SIAMS pour nos exposants», 

conclut Laurence Roy à ce sujet. 

 

TOUT CE QU’IL FAUT POUR PRÉPARER LA VISITE… 
Pour les visiteurs, les organisateurs ont à nouveau mis en place 

un système de planification des visites. Sur le site internet, les 

personnes préparant leur visite peuvent simplement cocher 

les entreprises qui les intéressent et remplir ainsi un «panier 

de commandes» comme sur les sites de vente en ligne. La liste 

des stands à visiter peut ensuite être exportée sous forme de 

liste en PDF ou directement dans le calendrier du visiteur. 

Cette liste est générée par le visiteur potentiel et ni les orga-

nisateurs ni les exposants n’y ont accès. Elle leur permet, une 

fois sur place, d’aller directement au but. Mais la déambulation 

est également hautement recommandée. De nombreuses sur-

prises attendent les visiteurs au fil des allées du SIAMS. 

 

...ET LA RÉUSSIR 
Comme en 2018, le parc des expositions du Forum de l’Arc 

offre une solution de restauration complète pour les visiteurs 

avec le restaurant les Deux Tours de l’autre côté de la route, 

un espace food-truck à l’entrée de la halle 1.2 et une sandwi-

cherie (take-away) près du vestiaire à l’entrée principale. Le 

système de parking et de navettes est basé sur les solutions 

mises en place en 2018, mais avec une fréquence améliorée. 

D’une taille limitée, le SIAMS est situé au cœur du marché de 

la microtechnique. La visite y est réalisable en un seul jour, 

sans perte de temps. Les exposants ont annoncé de nom-

breuses nouveautés dans tous les domaines. Un voyage au 

SIAMS en automne semble être une bonne idée pour redécou-

vrir toutes les forces de cet Arc jurassien des microtechniques 

qui fait rayonner l’image de la Suisse. 

 

Véritable carte de visite et vitrine de la région, le SIAMS 
ouvrira ses portes à Moutier le 10 novembre à 9h. L’occa-

sion de (re)découvrir pourquoi Moutier est vraiment la capitale 

mondiale des microtechniques. Les billets d’entrée sont gratuits 

et à télécharger depuis le 15 février (mais payants sur place): 

une raison supplémentaire d’investir dans la visite de SIAMS. 

Pour en savoir plus sur les 8,6 bonnes raisons de visiter le 

SIAMS, ne manquez pas l’article y relatif en page 41.
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